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LE MOT ET L’IDÉE : Chapitre 1 – L’action/ La acción 
 
 

Texte en français : 

 

La cascade produisait un tel vacarme qu’il était 

complexe de s’entendre. Ils communiquaient 

alors par gestes. Cette randonnée leur 

permettait d’échapper au brouhaha du 

quotidien : on pouvait profiter de l’occasion 

pour se défouler. Il fallait grimper, se faufiler et 

oser franchir les obstacles ; sans pour autant 

risquer sa vie et donc en y allant avec 

précaution, à tâtons.  

Son petit ami était parfois tremblant : il craignait 

de glisser et de tomber. Pourtant, c’est son ami 

qui perdit l’équilibre. Il eut quelques 

égratignures, une coupure plus profonde mais 

pas de gros dégâts. Cependant, plus tard, sa 

cheville qui s’était tordue était gonflée et ils 

durent le porter sur le dos pour la dernière 

montée.  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Texte en espagnol : 

  

La cascada/catarata producía tal estruendo que 

era complejo oírse. Entonces, comunicaban con 

ademanes/ (gestos). Esa caminata les permitía 

escapar el bullicio diario: uno podía aprovechar 

la oportunidad para relajarse. Había que trepar, 

colarse y atreverse a franquear obstáculos; sin 

por ello jugarse la  vida y por lo tanto yendo con 

precaución, a tientas.  

A veces, su novio estaba tembloroso: tenía 

miedo de resbalar y caer(se). Sin embargo, fue 

su amigo quien perdió el equilibrio. Tuvo 

algunos arañazos, un corte más hondo pero no 

grandes daños.  

Con todo, más tarde, el tobillo que se le había 

torcido estaba henchido y tuvieron que llevarlo 

a cuestas para la última subida.  


